
profôndes racines, et surtout ! 4Rome, qù est le centlre de- l'unité
catholiquc et le siège. du pasteur et .da- docteur univexsel 4e
l'Eglise. Il convient de retracer dès.IVorigine les. diverses phases-.
de cette guerre.

Oùa com men ça,sQuis prétpxte de. poli tiq u e,par .renverser le-prin-:
cipat civil des Papes; mais, dans la pensée des véritables chef--,-
pensée tenue d'abyord secrète et déclarée ouvertement depuis,-
ce renversement devait servir de- moyen: pour arriver. à: détruire,
ou du moins enchaîner -le suprême pouvoir spirituel des ?ontd.es
romains. Et, pour qu'il ne reslât aticvn doute sur Je:-but. rée.
qu'on visait, on en vint aussitôt à.la sùppression des ordres reli-
gieux ; ce qui réduisait de beaucoup je niombre de- ouvrierý
évangéliques, tant. pour- l'assistance des fidèles. et le saint miipis-
tère que pour la propagation. de la foi chez les, nations-. infidèles-,
-Plus tard. on ajouta l'obligtioh. du. service *miliýtaire .ponr les.
clercs, ce qui entraînait nécessai remfent coÉaie-,onséquence, de,
graves et nombreux obstaclesau recrtitemexnt et à Ja, formtionW
convenable du clergé, même. séculier, Puis. on, mit Ja~i.sur
le patrimoine ecclésiastique,. soit en le con fisqu4att ?.bsolnmpnt,
soit el] le grevant d'impôts énormes,. afin d'appa uvrir .le .cle.rgê.-et
IlEglise et de lui arracher. desmains-les moyens.- nécessaires en
ce monde pour subsister et pouir promouvoir -les institutions et
les oeuvres qui second-en)t son apo.stelat- divin.

Les sectaires l'ont eux-mêmes déclaré ouvertement:' Pour
diminuer' l'influence du clergé et-des associations cléricales,' il
n'y a qu'un moyeu efficace à employer : les dépouiller tqe tpi§
biens et les réduire à une pauvreté complète.p

<Suivre).

Las séparations que fait la mort seraient tr-op afireuses si ce
nî'était un premier p4s vers le ciel 4'y voir moniter quelqu'op
-des iiýtîes. Maie JcflflCL..

Il est dit danis IlEvaiigile que nul ne peCut servir' deux nuitire.ç,
iiu el l'ar-geit, et le motif en est évidenit. Dieu seul est un ma'ître,

et un maître souverain ; lui assimil.er. et peuit-être .lui préférer
la richesse, subordonner son.service au- soin des, afi'aires,, ebt .un.
outrage pour sa grandour et son autorité, Mlril SERAtix,
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